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Les utilisateurs des newsgroups binaires connaissent certainement l'utilitaire « parchive » (format PAR) permettant la reconstruction des parties manquantes d'un fichier téléchargé en plusieurs parties. Les membres du projet sont actuellement en train de tester différentes améliorations en vue de produire le format PAR3 dans le cadre d'une normalisation ISO/IEC.





Pour ceux qui n'en ont jamais entendu parler, il s'agit d'un projet ayant pour but de définir et mettre en œuvre un format de fichier servant de correcteur d'erreur à un ensemble de fichiers lors de son échange. L'utilisation principale et la plus connue est le transfert de fichier par l'intermédiaire des newsgroups (alt.binaries.*).





L'ensemble des travaux sur une éventuelle norme sont disponibles sur la liste de diffusion parchive-devel.
La première version des spécifications date de juillet 2001 ; le principe consiste à utiliser le code Reed-Solomon (RS) pour adjoindre à un ensemble de fichier des données supplémentaires qui permettront de reconstruire l'ensemble original en cas d'endommagement. Le code RS est également utilisé dans les CD, les DVD, la transmission par satellite ou par ADSL.





La deuxième version a vu le jour en janvier 2002 afin de combler quelques lacunes : travail sur des blocs de données plutôt que sur les fichiers eux-mêmes pour ne pas être dépendant de la taille des fichiers ni de leur nombre, utilisation de nombres sur 16 bits plutôt que sur 8 bits, correction d'une erreur dans l'algorithme (2003) due à une erreur dans la publication de James Plank (1997).





En août 2008, un membre du comité suisse de l'ISO agissant à titre personnel a proposé aux membres du projet d'utiliser le processus « Fast-Track » pour soumettre le format Parchive à l'ISO et en faire une norme. Il proposait de réécrire les spécifications en suivant les normes ISO/IEC, mais avait besoin de l'accord des détenteurs du droit d'auteur. L'idée de proposer PAR2 comme norme lui est venue car il a trouvé que les spécifications étaient matures, que les implémentations étaient suffisamment vieilles et qu'il n'y avait pas de danger de brevets sur l'aspect mathématique car le code RS est assez vieux.





S'en est suivi une discussion sur la liste de diffusion sur de nombreux points techniques afin d'éclairer les zones floues de la spécifications aussi bien mathématiques que techniques. En novembre 2008, un bug est trouvé dans l'implémentation du code Reed-Solomon qui fait que parchive est un code Maximum Distance Separable (MDS), pour certain cas (exceptionnels) il n'a plus sa fameuse propriété : il suffit de N blocs pour récupérer N erreurs. À partir de là, il n'est plus question de proposer ce format à l'ISO.





Les membres du projet décident de repartir sur des bases propres pour faire le format PAR3. L'idée est de découper le format en plusieurs parties pour le proposer à l'ISO : une partie générique qui décrira le format et les en-têtes, puis un partie pour chaque code correcteur pris en charge. En effet, le projet se dirige également vers l'utilisation de codes Low Density Parity Codes (LDPC) qui nécessitent N+C blocs pour récupérer N erreurs mais qui sont beaucoup plus rapides.





Début janvier 2009, un mécène décide de subventionner le travail sur la spécification PAR3, ce qui a conduit à la rédaction des cas d'utilisations du futur format.
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